Prédication du 9 mai 2021
	Le texte proposé à notre prédication ce matin est tiré de la Première Epître de Jean, chapitre 4, versets 7 à 11 : 
[bookmark: _Hlk69215234]	« 7 Bien-aimés (a)gaph/toi), aimons-nous (a)gapw=men) les uns les autres (allhlouj), car l’amour (a)gaph) est ce qui vient de Dieu, et quiconque est un aimant (a)gapw=n) est né de Dieu et connaît Dieu. 8 (Mais) celui qui n’est pas aimant (a)gapw=n) pas n’a pas connu Dieu, puisque Dieu est amour (a)gaph). 9 En ceci a été manifesté l’amour (a)gaph) de Dieu parmi nous : Dieu a envoyé son Fils unique dans le monde, afin que nous vivions par lui. 10 (Et) en ceci est l’amour (a)gaph) : non pas que nous, nous ayons aimé (h)gaphkamen) Dieu, mais que Lui nous ait aimés (h)gaphsen) et qu’il ait envoyé son Fils, véritable pardon pour nos péchés. 11 Bien-aimés (a)gaph/toi), si Dieu nous a aimés (h)gaphsen) ainsi, nous devons, nous aussi, nous aimer (a)gapa=n) les uns les autres (allhlouj) »
	Chers frères et sœurs en Christ,
	Dieu est amour. Aimons-nous les uns les autres. Soit. Mais qu’est-ce que l’amour ? Qu’est-ce que cela veut dire qu’aimer ? La question s’adresse à nous tous, enfants comme adultes, hier comme aujourd’hui. 
	Les enfants, venez auprès de moi.
	Qu’est-ce que l’amour pour vous ? Quel est le geste, l’acte qui pour vous évoque le mieux l’amour de vos parents pour vous ? 
	Et pour vous, adultes, quel est le geste, la marque qui représente le mieux l’amour de vos enfants ? de votre compagnon, de votre partenaire, mari / femme ?
[On récolte les papiers]
	Il y a des tas de gestes. On s’aperçoit que l’amour s’incarne dans nos vies de manière différentes. Et si on faisait le même test au niveau de la cité de Périgueux, auprès de toute la population française, il y aurait bien des réponses différentes.
	L’amour peut prendre plusieurs formes. Selon les moments de notre vie. Les gestes d’amour qui nous touchent quand on est enfant ne sont pas les mêmes que ceux qui nous bouleversent quand on est adolescent, jeune adulte ou plus âgé.
	L’amour est un dé à des centaines de faces.
	
	Dans le passage que nous avons lu, Jean ne nous dit pas comment « aimer ».
	Il nous dit d’aimer. Il ne nous invite pas. Il nous y oblige ! C’est un ordre : « aimons-nous les uns les autres » et « nous devons nous aimer les uns les autres ». Nous DEVONS !
	Un ordre que Jean s’applique à lui-même. Certes. Mais un ordre quand même.
	Comment peut-on contraindre à « aimer » ? On peut obéir à ses parents quand il nous disent : « fais ton lit », « range tes jouets » ; « mets ton linge sale dans le panier »… Mais pour ce qui est d’aimer… C’est plus compliqué. Plus difficile… Comment obliger quelqu’un à aimer ?
	Aimer, ce n’est pas « apprécier », ce n’est pas « faire copain-copain », ou « copain comme cochon » avec quelqu’un.
	Aimer, c’est faire comme Dieu.
	Car c’est Lui que Jean nous propose comme modèle. Lui, Dieu, est AMOUR. Il est pleinement et totalement amour. 
	Il l’a montré, manifesté, en « envoyant » son Fils sur la terre. 
	Ce que Jean retient de l’amour de Dieu, c’est le don de Jésus pour nous. Pour que nous puissions vivre.
	L’image qui correspond le mieux à cet amour, c’est celle du sablier.
(grand sablier]
	Regardez bien le sable s’écouler dans ce sablier : 
	https://youtu.be/qfNC6CdE5KE 
	En haut, se creuse une sorte d’entonnoir. Les grains de sable sont comme aspirés au centre, happés par une force qui attire à soi. C’est l’image d’un amour égoïste. Un amour qui ramène tout à soi. Un amour qui aime les autres parce qu’ils permettent à cette personne d’être mis en valeur, d’avoir plus d’argent, plus de reconnaissance, plus de puissance, plus, plus… C’est un amour intéressé qui manipule les autres pour assouvir ses désirs.
	En bas, se dessine une sorte de montagne. Les grains de sable tombent au centre et s’agglutinent sur les côtés, se solidarisent, s’appuient les uns sur les autres pour monter toujours plus haut. Symbole de cet amour qui prend soin de l’autre, qui l’aide, l’entoure de soin pour le hisser plus haut.
	Et le résultat est encore plus fort quand cet amour vient de Dieu. Car c’est ce que Jean nous dit : « l’amour vient de Dieu ». 
	« Celui qui aime est né de Dieu ». Il a Dieu dans son cœur et laisse parler son cœur. 
	Il s’appuie sur ce Dieu amour pour manifester de l’amour aux autres.
	Et du coup, c’est comme un sablier magnétique. Vous connaissez les sabliers magnétiques, les enfants ? Les adultes ?
	Alors, regardez la différence avec un sablier normal : 
	https://youtu.be/JU8I1FV4ZKw 
	L’amour de Dieu construit. Les grains ne s’agglutinent plus au hasard, comme dans le sablier normal. Ils forment une construction. Il y a un projet. Une volonté. 
	Cet amour de Dieu que nous montrons réponds à la volonté de Dieu pour le monde.
	Jean ne nous dit pas comment montrer cet amour mais il nous dit que nous devons faire comme Dieu qui en Christ a « pardonné ». 
	L’amour, notre amour doit œuvrer à la paix. Là où nous sommes : dans nos familles, dans nos écoles, sur nos lieux de travail, dans notre communauté.
	Partout, nous sommes appelés à vivre l’amour les uns pour les autres.
	Nous sommes appelés à être des aimants. Comme les aimants que vous trouvez sur vos bancs, c’est la force de l’amour d’agir, de bousculer, de modifier les situations.
	Soyons des aimants. Amen.
